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Rôtisserie 

Le recteu'r sollicite un 
' \ pr~s de Sain~~Denis 

nouveau ma·ndat 
\ 

, .' La consultation va s'ouvrir 

M. François Carreau_, doyen adjoint, des études avancées et de la recherche. . . 

Evaluation · des~ programmes 
< 

~n cadre théorique 
à , 1·'essai 

/ 

"Si je partais actuellement, 
j'aurais l'impression d'aban­
donner le bateau. De l'aban­
donner au moment où il 
connaît 'de sérieux sou,bre­
sauts." M. Claude,, Pichette, 
recteur de l'UQAM, sollicite 
donc un nouveau mandat. "La 
direction et moi pensons qu'il 
faut continuer le travail accom­
pli depuis un peu plus de 
quatre ans, dans les relations 
de travail, daos le fonctionne­
ment des instances d'ensei­
gnement et de recherche, au 
niveau de l'administration. Pas 

, mal de choses sé sont tassées. 
Il y a eu du progrès quant à la 
stabil ité de l'institution·, quant 
à son image aussi et à sa 

Avec les moyens du bord, plus poussée d'un ou plu- crédil:lilité. 
· l'UQA.M- s'ap-pl'ête- à'' .... metîre à ~ reurs aspects-éfe-èês-derniers, - ' 'J'ai J'1ntenti0n~de ré.glër-de· 
l'essai, sur une base volontai- si elle est jugée nécessaire; le manière,sat.lsfaisante f'ensem-
re, un cadre théorique d'éva- troisième, baptisé du n0m de ble du problème financier de 
luation des programmes._ L'ex- métaévaluation, est un retour l'UQAM. A condition, bien sür, 
périmentation durera un an. sur les deux premières opéra- que dans l'Université; on soit 
Elle a été confiée par la tions, sorte d'évaluatior:i criti- d'accord. Que l'on continue de 
c0mmission -des études aux que du processus lu i-même. · me faire confiance"_ 
sous-commissions à la pro- L'ensemble devrait permèt- Même si le mandat _ du 
grammation, lesquelles de- tre d'apporter les correctifs recteur ne se termine que Je 18 
vront s' inspirer des_ principes appropriés et d'atteindre les octobre prochain, · la nouvelle 
suivants: n'est pas ·prématurée, puisque 

. l'institution vise à implan- Ils suite en page 21 

ter un processus périodique et 
continu d'évaluation de tous 
ses programmes à partir d'un 
nombre· restreint d'indicateurs 
vitaux (résultats scolaires des 
étudiants, taiJle des groupes­
cours, nombre -d'abandons et 
de diplômés par programme, 
leur sort sur · le marché du 
travail, etc.); cela suppose la · 
mise au ·p0int d'un min imum 
d'instrume'nts standardisés; 

. l'évaluation respectera la 
réglementation en vigueur et 
l'actuel partage des pouvoirs 
entre les instances concernées 
(conseils de module, comités 
de programmes, etc.); 

: le processus prévu se 
déroulera en trois temps: le 
premier peqnettant d'identifier 
les programmes en santé et 
ceux en difficulté; le sec0nd 
constituant une évaluation 

-Sociologie éco'!omique et politique-

.Un d'octorat axé sur 
le Québec et le Canad·a - ,· 

Entre l'établiss~ment d'un 
programme, de maîtrise en· 
soGiologie et l'ouverture du 
doctorat en septembre dernier, 
dix ans se seront écoulés. Le 
temps d'asseoir co,nfortable­
ment le baccalauréat, de èôn­
solider le programme de deu­
xième cycle et d'en décerner la 
dipl0mati0n à plus de 6p 
étud iants, de raffermir les 
orientations de recherche d'u-

- ne jeune équipe dêpartemen­
tale. 

S'ajoutant aux cinq autres 

programmes de 3e cycle en 
vig4eur actuellement à 
l'UQAM (en psycho, 'science 
po, sémiologie, .histoire et 
administration), celui 1du dé­
partement de ·sociologie était 
plus que bienvenu. Le fait d'y 
accueillir cette année sept 
étudiants a déjà p~oduit d'heu­
reux effets, tel que le commen­
te -,a responsable des études 
avancées, Mme Marion Léo­
pold: "Cela a déjà changé la 
dynamique du département: 
plus grande motivation des 

les règlements prévoient 
. "qu'avant le 200e jour précé­

dant la fin d~un mandat. .. un 
·comité de sélection est consti­
tué... en vue de p~ésider au 
choix du recteur .... Le conseil 

· d'administration a déjà n0m­
mé, lors de sa réunion du 26 
janvier, les deux représentants 

, de l'UQAM au comité. Il s'agit 
de M. Benoît Lauzière, prési­
dent du CA, et de M. Gérard 

(la suite en page 2] M. Claude Plchette· 

L'affaire d~-s-383 postes 

---,Le-conseil--à!aâm-inist-r-at-ieA - -f-inanGière.- La dfrection - de 
a décidé de reporter à une l'UQAM, autant que le syndi- , 
réuni0n spéciale,, lundi, pre- cat des professeurs (SPUQ), et 
mier l évrier, la discussion sur le ministère de l'Educati0n, 
l'ouverture des postes, suite à soot en cause dans ce d0ssier. 
la sentence arbitrale rendue La direction doit faire part, 
par le-juge Guy E. Dulude, le 5 lundi, des rencontres qu'elle a 
janvier dernier. L'ordonnance eues avec. le sous-ministre de · 
faite à l'UQAM d'ouvrir 383 l'Education, de même que des 
nouveaux postes de prof es- entretiens pl us ou moins infor-
seurs est lourde d'implication . mels avec Je ·syndi<::at. 

I 

J 

professeurs, 0uverturë de nou­
velles voies de recherche, 
montée en flèche des deman­
des de subventions ·afin d'as-

M 111e Marion Léopold 

surer l 'intégration des étu­
diants/ à des équipes\ de 
recher2he, moyennant une 

[la suite; en page 2) 

et-· 
BONI-CAMPUS 

. . '-. 

Ste:catheri~e .: 

843-3'975 

. . .. 

on nous 
reconnaitra, 

. •· ~ .. . ;; ~ - . 

282-7042 

-S'te-Caf:herine -

"843-3975 
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- ao professeur-s de car'rièr~ :. ;.;lf.~:~;~)~---
en congé de perfectionn·ement ?~~---10:;/· 

(suite de la page 11 

' objectifs visés par une telle 

ou sabb~tique · 
politique: l'amélioration des 
programmes d'études et_leur 
nécessaire adaptation aux dé­
veloppements sociaux, écono­
miques et se:ientifiques de la 
soc::iété. Voilà pour la théorie. 

rait soumis à la commission 
des études", répond . M. Car­
reau. 

A son avis, il faudra certai­
nement convaincre les gens 
que l'opération n'implique au­
cun surplus d~ travail et à cette 
fin, la simplifier au maximum. 
S'attend- il à des résistances? 
"Lorsqu'on parle d'évaluation, 
une certaine résistance est 
toujours prévisible: indirecte­
ment, le jugernent qui est 
porté concerne, la qualité du 
travail que font des personnes. 
Sans compter la méfiance 
traditionnelle des universl\ai­
res face aùx administrateurs 
que l'on soupçonne de centra­
lisme et qui , de surcroît, leur 
demandent de rendre des 
comptes". 

Qui, dans le corps professo­
ral, est admissible à un congé 
de perfectionnement de lon­
gue durée (six mois ou un an) 
avec 80% au moins de son 
salaire? Jusqu'ic•i, tout le mon­
de c::royait ,que la convention 
collective des professeurs 

, (SPl:JQ) était claire sur ce sujet. 
Mais un professeur substitut 
-non régulier-(__ a remis 
cette clarté en cause en 
demandant un congé de per­
fectionnement avec l'accord 
de son assemblée départe-. 
mentale; la demande s.oumise 
au décanat de la gestion des 
ressources, a été rejetée: ·"Le 
régime de perfectionnement 
s'adresse en exclusivité aux 
salariés réguliers( ... )". • 

Chargé.e de revoir la liste des 
candidats au congé sabbati­
que ou de pe.rfectionnement, 
la commission des études a 
été saisie du cas. Un de ses 
membres, qui est professeur, 
a voulu qu'on examine les 
articles de la convention con­
cernant les critères d'éligibilité 

à ces congés. Effectivement, à 
ce chapitre, la convention ne 
parle que de salarié sans 
spécifier s'il est régulier ou 
non. Quelqu'un a alors invo­
qué la Politique institutionnel­
le dê perfectionnement et de 
congé sabbatique qui,, elle, 
précise que les "professeurs 
réguliers" sont éligibles à un 
congé de perfectjo_nnement. 

Le vice-recteur à l'enseigne­
ment et à la recherche, M. 
Claude Corbo a, P.OUr sa part, 
souligné: . "Qu'il est normal . 
que l'UQAM réserve à ceux qui 
font carrière à l'Univer,sité, qui 
sont des salariés réguliers, les 
congés de perfectionnèment. 
Et qu'il faut regarder cette 
question, non en tefflles juridi­
ques seulement,. m_ais en ter­
mes de politique institution­
nelle et en tenant compte de la 
pratique". , 

Le danger de créer un 
précédent a ensuite été soule­
vé ... et on a clos I~ débat. 

Pour un candidat malchan­
ceux, beaucoup d'autres ont 

. . 

Yves Papi I Ion, avocat 

Suite 201 
115 est, boulevard Dorchester 

Montréal 

·Tél.: _844-8804 

PRIX 
YVETTE 

' ROUSSEAU 

' 

·~o YVETTE 
ROUSSEAU · 

Forum de la pensée féminine 

CONCOURS 1981 · 1982 

La date limite pour la remise des trav&ux soumis au 
concours 198:1-82 du Prix Yvette-Rousseau est 
reportée au 10 mars 1982. 

Pour tout renseignement supplémentaire: 
au téléphone (514) 283-2161 

Prix Yvette-ra0usseau, 666 ouest, rue Sherbrooke, 
bureau 205, Montréal H3A 1E7. 

Le Prix Yvette-Rousseau a été créé dans le b~t de "sensibil iser les femmes 
au devoir qu'e!!es ont, elles aussi , de repenser le monde, d'essayer de 
changer la•v,e.. . . -

vu leur demanèle de congé de 
perfectionnement ou sabbati­
que reçue favorablement par la · 
commission des études, et par 
le conseil d'administration. 
Pour l'année 1982-83, quatre­
vingt .professeurs profiteront 
d'un congé (18 au perfection­
nement et 62 au- sabbatique). 
Ce qui correspond,_ grosso 
-modo, au 12% du nombre de 
postes occupés (clause 14.05 
de la convention collective). 

H.S. 

•un professeur substitut est em­
·bau c_hé par l'Université sur demande 
expresse de l'assemblée départemen­
tale pour une période allant d'une 
session à un an · (maximum) •.• pour 
remplacer un salarié en congé ou pour 
combler temporairement un poste 
vacant ... bénéficie des droits de la 
convention collective à l'exclusion des 
mécanismes d'acquisition de la per­
manence et -des droits relatifs à la 

, sécurité d'emploi. 

En pratique, explique M. 
François Carreau; doyen-ad­
joint aux études avancées et à 
la recherche, les sous-com­
missions doivent arrêter une 
proéédure en tenant compte 
des ressources disponibles: 
choisir, parmi les douze indi­
cateurs prévus à la première 
étape, ·ceux, pour lesquels le 
Bureau de recherche institu­
tionnelle aura développé des 
instruments "automatiques", 
à partir du traitement informa­
tisé des dossiers; considérer 
les disponibilités dÙ service de 
l'informatigue; trouver, parmi 
les programmes des trois 
cycles, un nombresufflsant de 
"volontaires" pour constituer 
une ·base valable de comparai­
son. Et s'il n'y avait pas de 
volontaires? "Le problème se-

L~ recteur sollicite. [suitedelapage~) 

Or à l'heure actuelle, ajoute­
t-il, c'est la société toute 
entière qui .~emande des 
comptes : autant s'y préparer. 
"Une université déjà rodée à 

' J!évalu.ation des programmes, 
lit-on dans le projet de politi­
que, sera en mesure de mieux 
défendre sa programmation, 
s'étant assurée de l'opportuni­
té et de la qualité de chacun·de 
c::es programmes". 
·· Fait. à souligner, seule la 

Lucas, vice-doyen de la famille professeurs, -ainsi que des compilation des données· sera 
for mation des maîtres, délé- membres de la c-ommission automatisée, permettant._de 
gué au CA. Ils siégeront avec des études et du conseil voir comment-se· comporte un 
deux membres nommés · par diadministration de l'UQAM. ·programme par rapport aux 
l'Assemblée des gouverneurs Cette consultation a lieu par indicateurs (et par consé-
de l'UQ. Le président de _ bulletin secret dans lequel on quent·, par rapport aux autres 
l'Université du Québec, M. · indique par "oui" ou "non" si , . programmes). La partie impor-
Gilles Boulet préside le comité Ion favorise le ~enouvellement tante de l'évaluation -le juge-
et le,secrétaire général de l'UQ du mandat du_ recteur. ~ •. :;_:· : m~~t - ~~,f..:::~A::aua!i~ - _ ~eJ<L 
agit c0mme secrétaire. . To~tefols, on se souviendra portê par dès 'tersorines, via 

Le prochain pas à franchir '• que I Assemblée des Gouver- les instances habituelles. En 
est l'établissement d'une liste neurs, tout en tenant compte outre, aucune procédure ne 
de consultation interne. Celle- des consultations et des tra- sera mise en branle sans avoir 
ci est, en gros, c6mposée des v~ux du comité de sélection, _ fait l'ob1et d'une consultation 
cadres, des personnes c::har- n est pas liée par leurs recom- en bonne et due forme auprès 
gées de direction d'enseigne- man,datlons. des principaux intéressés. 
ment et de· recherche et des H S · · C.G. 

Un doctorat -axé ... 
sorte de revenu nJinimum". 

Dans la suite logique du 
programme de maîtrise, celui 
de doctorat est centré sur la 
sociologie. économique et la 
sociologie politique par rap­
port au Québec et au Canada: 

· son approche est 'interdisci­
plinaire, critique et plurallste­
s'inspirapt princip·a1ement des 
analyses marxistes, des thè­
ses de l'école de Frankfurt, de 
la• socidlogie radicale améri­
caine. En fonction de l'objet 
Québec-Canada, cette orienta­
tion est unique, précise Mme 
Léopold, dans les universités , 

. francophones québécoises et 
ne recoupe en rien les autres 
programmes de 3e cycle à 
McGill, à Laval et à l'U. de M. 

Loin d'être un voeu pieux, 
l'interôisciplinarité semble 
tout à fait réelle. "La tendance 
n_'..est pas nouvelle: les profes­
seurs du département, issus 

1 de diverses disciplines telles 
que l'économie, l'histoire, la 
philosophie et bien sûr la 
socio, sont rompus au décloi­
sonnement.' Nos programmes 
ont ceci de spécifique: ils ont 
t0ujours envisagé un objet 
sociologique sous de multi-

pies éclairag_es". 
Les étudiants inscrits, dont 

quatre sont frais émoulus de la 
maîtrise de l 'UQAM, doivent 
suivre un séminaire annuel sur 
la recherc):ie, choisir un atelier 
en sociologie économique ou 
en sociologie pplitique et 
compléter leur, scolarité avec 
u·n cours d'une autre c0ncen-, 
tration, à PUQAM ou à l'exté­
rieur. A la fin de cette première 
année, ils auront à subir un 
examen de synthèSE;I: au début 
de la deuxième, déposer leur 
projêt de thèse et consacrer ·1es 
années suivantes à sa réalisa­
tion. 

Il serait prématuré de dire 
dans quelles voies de recher­
che les étudiants s:engageront 
avec les profésseurs concer­
nés. "Pour l'instant, note Ma- . 
rion Léopold, nous en sommes 
au rodage du- programme, de 
son équilibre interne, et à la 
planification des ressources 
dépar,tementales." La respon­
sable ne serait pas étonnée 
d'avoir à étudier plus de 
demandes d'admission l'au­
tomne prochain, compte tenu 
que l'ouverture du programme 
s'est effectuée cette année à la 

(suite de la page 1) 

toute dernière minute sans 
que le département n'ait eu le 
temps d'en faire la publicité. 

. D.N. 
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---- Une recherche sur le plein-emploi .....;.... ________ ___, _______ ~---~--, 
,.. -

L'e chômeur volo~tâ1re, un mythe? 
Dans une société habituée 

depuis longtemps à battre s_es 
pr0pres taux de chômage, le . 
mythe du chômeur volontaire, 
ravi d'être payé à ne rien faire, 
est tenace: Sont-ils si n0m­
breux les Québécois qui rêvent 
aux grandes:Yacances? S0nda­
ge: 61.5% n'aimeraient pas 
pouv0ir vivre sans travai lier; 
plus de 60% estir[lent que les 
personnes aptes à occuper un 
emploi devraient y être con­
traintes; 76.2% jugent insuf­
fisante l'action du gouverne­
ment fédérai dans ce dossier · 
(contre 66.6% au provincial). 
Pourquoi veulent-ils travailleF? 
3.1 % pour un salaire élevé, 

. 35.3°/.o pour un emploi stable 
et 61.5% p·our un travail 
intéressant. Conclùsi0n: le 

. travail n'est ·pas une valeur en 
perdition au Québec. Selon 
Diane· Bellemare, professeure 
responsable de la inaîtri~e au 

département des sciences 
économiques, ce fait ressort 
clairement d'une enquête me- _ 
née auprès de 2000 personnes, 
via le Centre de sondage de 
l'U. de M. 

xième étape du travail débute­
ra à l'été, traitant du "com­
ment" d'une telle politique. 

La recherche vise à outiller 
le milieu syndical en vue d'une 
mobilisation non seulement 

. de ses membres, mais de toute 
la population, autour d'un 

C'est une pièce au dossier 
imposant qu'elle prépare pour 

- clore la première étape d'une 
recherche intitulée "Une politi­
que sociale de p·Ie·in emploi: 

- objectif politique et économi­
que de plein empl0i. A l'heure 
où la llJtte contre l'inflation 
monopolise les énergies gou-'p0urqu0i?'' L'ëtude, en cours 

depuis l'hiver 80, .se fait en 
collaqoration avec Lise Pou­
lain-Simon de l'lnstityt de , 
recherche applï,quée sur le 
travail, dans le · cadre du 
ProtocoIè• UQAM-CSN-FTQ. 
Elle fera l'objet d\1ne pub.lica­
tion au printemps. Une sub­
ventiô.n dè quelque 50.000$ du 
ministère des Affaires sociales 
l_eur a permis de s'associer huit 
c0llaborateurs, la plûpart étu­
diant's à l'Université. La deu-

...._ vernementales, éxpl ique Diane 
Bellemare, la société en paye 
le prix en terme de chômage. 
Un prix exho~bitant, à s0n avis, 
les coûts sociaux et éc0nomi­
ques de ce fléau étant large­
ment_ sous-estimés, . parfois 
difficilement quantifiables: il 
acc::entue les inégalités socia­
les, accroît la pauvreté, aug­
mente les déficits g0uverne­
mentaux et les p0ussées inf,la­
tionnistes, crée des tensions 
politiques, agit sur la santé 
physique et mentale des tra-

. vailjeurs; sur les taux de 
criminalité, de natalit~. de 
suicide ... Si les programmes 
de sécurité qu revenu s0nt 

. importants, aj0ute-t-elle, nulle 
presrciti0n ne saurait combler 
la perte d'un emploi. · "Le 
chômage étant un problème 
aussi important que l'inflation, 
et la lut,te c0ntre ·1e sec0nd ne 
saurait se faire au détriment du 
premier: il .• f?.tJL J orc::er les 
gouvernemen'ts· à mener les 
deux batailles de front". 

Exisfe-t-il un véhicule politi­
que p0ur mettre de l'avant une 
telle revendication? Pour ré­
pondre à cette question, une 

Mesdames Lorraine Prieur-Deschamps, professeure, et Gisèle Guimont: agente 
• vingtaine d'entrevues semi-di­

rectives ont été faites auprès' 
de représentants syndicaux, 
patronaux et gouvernemen­
té!UX. Tous ont été invités à se 
prononcer sur le problème du 
chômage, les p0litiques utili­
sées pour le contrer, · Ie piein 
emploi, leur perception du· 
chômeur, les solutions qu'ils 

• d'administration, organi.satrices de la fête-concert, ainsi que Lise paoust, 
professeure de llûte et une des i!:!_!erprètes de la soi rée. 

Lej 8 février, un hommage 
à la musique q·u.ébé~oise 

Dans le cadre des fêtes­
concerts organisées par le 

- regroupement de musique de 
l'UQAM, le programme du a' 
février sera un hommage à la 
musique québécoise. Il com­
prendra des oeuvres de com­
positeurs eontemporains qui 
d'ailleurs seront sur place. On 
entendra "Nocturne pour Cl/:1,ri­
nette et piano, opus 26 (1977)" 
de Jacques Hétu, directeur du ·· 
regroupement de musique: les 

· interprètes seront Nich0las· 
Desjardins, à la clarinette, 
professeur au regroupement, 
ét JacEJues Drpuin, au piano, 
étudiant. · Egalement de Jac­
ques Hétu, "Quatre pièces 
p0ur flûte et piano , opus 10 
(1965)", avec Lise Gagnon, 
flûtisfe et professeure, et 
Suzanne Blondin, pianiste in­
vitée. Suivront "Les diableries 
p0ur-vi0lon avec accompagne­
me~t de piano . -Le diable 
boiteux-le diable amou­
reux-le diable gigueux" , de 
Franç0is Dompierre: au vi0-
l0n, Elaine Mareil, étudiante, 
et au piano, Lorraine Prieur-

Deschamps, professeure. En- r:iréconisent. Presqu'à l'u.nani-
fin, le Quintette à vents du mité, ils ont fait part de leur 
Québec, dont le c0rniste, pessimisme à réaliser un 0b-
Jean-LoU'is Gagnon eSt protes- jectif de plein emploh:lans les 
seur au regroupement, jouera structures politiques actuelles 
le "Quintette", opus 13 pour et constaté l'inefficacité. des 
instruments à vents (1967) de "remèdes'I traditionnels. Mais 
Jacques Hétu. L'oeuvre est en ils ont exr:irimé- de profonds 
quatre mouvements. Puis, sui- désaccords quant aux causes 

/ vra ·"Diversions" en • quatre 
du r:>hénomène et _par consé-

mouvements de Nick Ayoub. _ quent , quant aux soluti'ons à y 
Dans la tradition des fêtes-

concerts, l'événement permet app0rtér: un front c0m·mun 
patronal-syndical sur, cette · 

une symbiose musicale entre 
·compositeurs, interprètes .tant queSt ion n'Elst pas pour de-

main. 
professeurs qu'étudiants, en _Le plein emploi, conc::lut 
procurant à ces derniers l'oc- ;. Di9ne Bellemare, n'est pas 
cas ion de participer à un · juste une quesfion de quantité 
concert professionnel. La for- d'emplois disponibles: c::'est . 
mule fait en outre connaitre les 
Professeu-rs(res) soùs un autre un m0yen de se réaliser 

collectivement et ïndividuelle­jour que celui de l'e·nseigne-
ment . . L.:e caractère amical_ de ment. Notamment,- par l'amé-

- li0ration de la qualité du 
cette rencontre est encore travail. "Ce qu'il faut, . c'est 
souligné par la petite f,!§te qui donner à tous la possibil ité 
suit immédiatement le con- d'exercer ce choix fondamen-
cert, où chacun apporte tal: célui de travailler 0u r.ion. 
une bouteille- de vin. A 20 A l'heure actuélle, les Qùébé-
heures, porte F-3445, au Palais _ cois n'0nt pas le choix" . 
du C0mmerce. C.G. 

C.A. 

MM. Pierre Comtois et Gaétan Saint-Pierre: "Souplesse, mobilité, qualité". 

I ' 

Les sciences de lé:Î ·gesUon 
favorisent le bacc. , 
par cumul de certificats 

Si tous les chemins mènent 
à Rome, la voie pédag0gique 
du bacc. pàr cumul de/ trois 
certificats, relativement peu 
achalandée jusqu'à présent, . 
connaîtra-t-elle un jour. ses 
heures de pointe? 

De l'avis de deux directeurs 
de m0dules des sciences de la 
gestion, modules où il y a 
beaucoup de - monde sur la 
route , -près ·de• 1 700 étu­
diants(es) aux certificats en 
administration (M. _ Pierre 
Comtois) et 650 aux certificats 
en gestion des ressources 
humaines (M. Gaétan Saint-

_. Pierre), le régime du bacc. par 
cumul de ' certificats présente 
de nombreux avantages. Il est 
plus souple, plus flexible, plus · 
malléable que le.bacc. discip li­
naire. Il permet par exemple, 
de faire deux certificats pn . 
sciences comptables et un en­
gestion du pers0nnel et rela­
tions de travail. Il s'adapte plus , 

/ facilement aux besoins de 
l'étudiant(e), i l lui permet de 
préciser son profil. Il est plus 
"monnayable" auprès des em­
pl0yeurs, · sa rec0nnaissance -
sociale se/tait plus aisément. 
En termes de spécial isation, le 

régime de cumul exclut. les 
cours libres. Mais il a l'avanta­
gè . de favoriser. la mobilité: 
" Les gens pensent qu'à la base 
le certificat est un sous-pro­
duit de bacc. Pourtant, le 
cumul de certifü:ats, c'est une 
façon aussi honorable et non 
moins disciplinaire d'obtenir 
un bacc. structuré. Dans la 
voie du cer.tific•at, l'étudiant(e) 
s'ad_apte heaucoup mieÙx à 
son statut professionnel, 
compte tenu qu'il(elle) est à 
temps par,t,iel et vient du 
marché du travail, le plus 
souvent; ou ~ncore, à son plan 
de carrière. Et la qualité n'y 
perd pas", soulignent -MM. 
Comtois et Saint-Pierre. 

La c::oncertation intermodu­
laire est un autre moyen de 
préciser les orientations et de 
répondre aux aspirations des 
étudiants(es). C'est ainsi 
qu'on favorise dans quelque 
600 gr'oupes-c0urs les échan­
ges entre les temps plein et les 
t.e'mps partiel , cèux-ci faisant 
bénéficier les autres de leur 
expérience du marché du tra­
vaiÎ; et également ·entre-gens 
de disciplines diverses. 

C.A-:-
• - •• •• ' • 7, 

- ·,·, .... ; ..... . . . . ._-,...,._,_. r~.r'-,. .,: : ; :.~ . . 
. /. / I I i, ,- ç r./ / . 



Page 4, l'UQAM, 1er lévrl•r 1982 . 

La COOP à tout l'monde---· ·_· --------. 
' Où ·on peut derri8ndèr n'irriporte quoi , 

Le Soleil a fait son entrée au t0~t le monde" rappelle son Sans _repiquer un slogan réception des livres franco- fermeture et gérer tout ça, les 
J-M205du pavillon Jasmin, il y président Luc R0drigue, mani- trop connu, celle-ci invite phones, trois à quatre pour les seP.t employés plein temps et 
sera suivi sous peu par Le festement satisfait de l'accueil néanmoins tout un Ghacun à anglophones. la poignée de bénévoles de la 
Monde. Alignant-fièrement sur que lui a .réservé, à ce jour, lui demander n'importe quoi: COOP ont- fort à faire: ils 
des présentoirs ·fraîchement sinon "tout le monde", · du toutes les commandes spécia- .,,. Pour tenir la comptàbilité, cherchent du- renfort et sont 
repeints les grands quotidiens m0ins b0n nombre des habi- les sont acceptées, des ouvra- s'occuper de la caisse de ouverts à toutes les sugges-
francophones et anglophone, · tués du métro. (StratégiqÙ'e- ges scien-tifiques aux bandes 8h30 à 21 h30, placer les tians. A formuler sur une base 
les revues de toute provenan- ment instar lée dans le couloir dessinées, en passant par les commandes, répondre au télé- inform.elle, ou en bonne et due 
ce, courantes et spécialisées, qui y mène, la jeune coopérati- "best'-sellers" de la littérature phone qui ne dérougit pas, aux forme à l'assemblée générale 
la nouvelle COOP de l'UQAM ve a vivement ressenti : les générale. Il faut compter envi- . clients qui tournent en rond, de ses membr.~s, le 19 fêvrier. 
prend de jour en j0ur des airs effets de la récente grève). ron une semaine pour la garnir les rayons après la - C.G. de mini-librairie. L'ambiance ___________________________________________ _______ .,. 

·est à la bonne humeur dans ce 
drôle de magasin où chaque 
article por:te deux prix -pour 
les membres et les non-mem­
bres, où des étudiants, profes­
seurs et empl0yës àe l'Univer­
sité effectuent leurs premiers 
achats en ayant la vague 
impression de faire d'une 
pierre deux c0ups: une bonne 
affaire en même temps qu'une 
B .. A. 

L'écologie à l'UQAM:un mouvementèlifficjle à amorcer 
Deuxième tentative en deux 

·ans en vue de-mettre sur pied 
un m0uvement éc0logique à 
l'UQAM. Sc0tt McKay, inscrit 
au certificat en environne- -
ment, était de ceux qui l'an 
dernier avaient mis le projet 
dans l'air; cette ·année, il ne 

· lâche pas prise, désireux tou­
tefois de ne pas répéter les 
erreurs passées. "Nous man­
qÜions d'objectifs clairs, d'o­
rientations définies, cette fois 

·nous sommes plus structu-
rés". · 

Deux réunions-midis convo­
quées à la mi-janvier ont attiré 

' ces humaines, des sciences de 
ra gesti0n et des sciences 
pures est un signe encoura- . 
geant: "Les gens de sciences 
sont en général peu sensibles 
au c;:aractère politique des 
revendi~tions écologiques,. 
remarque M. McKay; ceux de 
sciences humaines manquent 
souvent · d'ouverture à ces 
questions, Le _mariage. des• 
deux intérêfs est nécessaire". 

Quel. est çlonc ce projet de 
base qGi sera prochainement 
soumis· à la discussion? Selon 
l'étudiant, le m0uvement en 
gestation viserait trois buts: 
"Utiliser les ressources humai­
nes de l'UQAM (travaux d'étu-

diants, recherches de profes­
seurs) afin de prendre position 

/ sur des .dossiers chauds, tel 
que l'énergie, le logement, les · 
pluies- acides, les déchets 
toxiques et diffuser -l'informa­
tion. ·En deuxième lieu, inter-' 
venir concrètement afin de 
rendre l'UQAM Gonforme à 
l'idéologie écologiste: politi-· 
que de récupération systéma­
tique du papier, du · verre; 
économie d'énergie; saine ali­
mentation, etc. Enfin, favori­
ser l'implantation écologiste 
des étudiants, .employés de 
soutien et professeurs de 
l'UQAM dans le~ milieux popu­
laires et groupes de citoyéns 
qui .en ont besoin". --. 

1 

. Pour chacun des objectifs, 
les militants devront choisir un 
certain nombre de projets 
concrets, ponctuels, à mener à · -
terme au cours de la session 
ou l'an ·prochal.n. Afin d'assu­
rer un minimum de consensus 
et de cehérence dans l'actlo"n, 
des sessions· de formation 
seront effertes aux adhérents. 

Le mouvement sera lancé en 
bonne et due forme à la 
prochaine assemblée générale 
du 8 février dont le bulletin 
quotidien ànnoncera l'heure et 
le lieu . . D'ici là, on peut 
rejoindre les responsables par 
le truchement de l'AGEUQAM. 

D.N. 

Livres et articles de papete­
rie affichent des prix très 
avantageux, surt0ut pour les 
4200 personnes qui ont déjà 
acheté leur part soc;iale (5$). Et 
comme, par exemple, l'achat 
d'un seul Petit Robert permet 
d'acquitter deux f0is cette 
somme, la ' campagne d'ad hé­
s ion à l'Association c0opérati­
ve de la c;:ollectivité de l'UQAM 
va bon train. "La COOP c'est à 

/ 

• une vingtaine d'étudiants des 
modules de biologie, de scien­
ces de la Terre, d'administra­
tion, de science po, d'écono­
mie. C'est peu de monde.mais 
le rapprochement des scien-

Selon l'équipe Pétant de santé " 

@l@Ü@r!ff@ 
(Jj](zy@J[f[f[J 

La Galerie UQAM · a l'honneur 
de vous inviter à l'inauguration 

· des expositions 

,, 
--RENE MAGRITTE --

ta fidélité des i~ages 

Le cinématograpt:ie et la photographie, 
en . collaboration avec le ministère de 
l'Education nationale et de la culture de 
Belgique et le service international des 
Musées nationaux du Canada. 

rchitectures en Allemagne 
1900-1933 

En collaborati0n avec. le Centre de 
création'industr-ielle du Centre Georges­
Pompidou et le Goethe Institut ae 
Montréal. 

Le mercredi, 3 février 1 982 

de 17 h à 19 h t 

Ces expositions se poursuivront · 
jusqu'au 20 févri~r, 

du mercredi au dimanche, 
de'midi à 18 heures. 

Université 
du Québec , 
à Montréal 
Pavillon Judith-Jasmin 
L:ocal J-R16O 

1400, rue ·eerri 
Montréal, 0uébec. 

! . . . ' ..... ' .. . i. 

L'alimentation --à l'UOAM 
lais:s·e à. d'ési-rer 

L'invitation lancée à la pre-
' mière session par l'équipe _ 

Pétal')t de santé du CLSC 
Centre-ville à la c;:ommunauté 
uq_amienne p_our q~'elle pren­
ne en charge la qualité de vie 
du milieu, commence à porter 
fruit. Des étudiants de divers 
modules ainsi que les repré­
sentants du SEUQAM et du .. 
SPUQ ont identifié la semaine 
dernière ce qu'ils croient être· 
des priorités d'action. En tête 
de liste: l'alimentation à 
l'UQAM. 

La qualité des menus, le 
choix des~ aliments,. l'aména­
gement des cafétérias des 
pavillons Jasmin et Aquin 
d'abord; la fraicheur douteuse 
des aliments dans les machi­
nes distributrices du Read, 
leur choix limité·; l'absence 
complet de s·ervices alimentai­
res, même mécanisés, au 
pavillon Phillips. "Ce ne sont 

· pas des "Granolas" qui ont 
soulevé la question, remarque 
Hélène Cantin, nutritionniste 
et membre de l'équipe du 
CLSC. Mais des gens ordinai­
res qui mângent d'une façon 

d'aires de repos et de relaxa­
tion; sécurité plus ou moins 
assurée eontre les vols et les 

, assauts.; instabilité de la_ tem­
pérature intérieure au Read (0n 
grelotte ou on crève de cha­
leur); bruit exc;:essif de cer­
tains ventilateurs; conséquen­
ces désastreuses de l'éclaira­
ge généralisé au néon, etc. ~ 

Les participants ont égale­
ment soul'lai.té la tenue de 
renc0ntres d'information sur 
les problèmes les plus fré­
·quemmenr rencontrés: bouf­
fe, relaxation, sexualité, etc. 
Tous ceux qui auraient le goût 
de se joindre aux intéressés ·de 

la première heure -sqnt convo­
qués ce mercredi 3 février à 12 
heures, (voir le bulletin quoti­
dien pour le lieu). . -, 

"Nous y choisirons, précise 
Mme Cantin, le rythme des 
rencontres, le m0de de fonc- -
tionnement, les gestes con­
crets àposer. Plus il y a1:1ra de 
monde, moins chacun aura de 
lourdes tâches, plus les ac­
tions seront nombreuses. 
Nous ne cherchons ni des 
changements révolutionnaires 
ni la confrontation. Que des 
améliorations ponctuelles qui 
rejailliront sur l'ensemble de 
la population de l'UQAM". 

D.N. 

- OFFRE D'EMPLOI . 
CABLESPEC, une entreprise de cablodistribution 
qui pro·gramme les réseaux lntervision Montréal et 
lntervision Québec (500 000 foyers d'abonnés), 
recherche des candidats(e.s) pour assurer là 
responsabilité de la pr0grammation et de la 
gestion du _canal TÉLÉ REPORT AGE dédié- aux 
affaires publiques. 
Exigences: ,, 

" 
ordinaire c~ez eux, et qui 

11 
· aimeraient retrouver à l'UQAM , 

une alimentation au moins · 

Expérience minimum de5 ans en journalisme; 
Expérience pertinente en production de 

aussi saine". _, 
Plùsieurs autres problèmes 

ont été relevés: aménagement 
physique et ir,isalubrité de 
certains locaux: malpr0preté 

·des toilettes; absence de 
nettoyage et de poubelles 
parfois; difficultés d'aération 
ou système déficient; manq

1
ue 

télévision; ., · -
_Capacité de foncti0nnement à l'intérieur · 
de budgets et d'échéaneiers serrés. 

Salaire: selon les qualifications 

Faireparvenirvotrecurriculum à: 
CABLESPEC 

7077 est, rue Beau bien _ 
Montréal H1M 2Y2 

. 

------------------·----------- / 
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